
LA VISITATION

IYabordi la Bionheureulse Viergu remlieie I)ien du l'hlon-
rieur per-sonnel quci lA est atdtri dans le mysèr du Fincar-

nation. Cependant elle n'oulAie pas l'iuiilIitéý de s-q eondition
mlalgré' sonitoon solfntient de la nianileece 1u bienfitt
qui mlanlifeste à la foi la Toute P!uissance ut laintt dle

ieu a jeté lus yeux sur la basssse d sanrante'.
Car voiei, déso-rmais; ftues les gîiénrtions ie diront lbt-iee-

Le Tout puissant al fait oni moiii dgrn e ose-s.
Et sont nomi est saint. (Saint Luc 1, 4S,4!».

puis le chanllt de Mariu s'élè*ý'e aludessus (lus niéain
persoanelles. lAlBener.s Vierge nl'ignre1 pas qu lat
bonjté' <le >ieu nia aai iess de se réadesrtous lus

uome t dans tous lesý teni1Ps. Aussi son aniuaprè,s
avoir été l'expresion de ses artions de Win-e persolls se
fait l'éth del gratitude det tous ceux\ qui ont é'prouvé- les

beaisdivins. Marie prt a voix reonisneaux
hubeaux petits et aux aure de tous les toilips. Lesý.

xéteont f>ait remaque tqu lesuls do ]l Vierges'p
pliqulent aussi bin auxi' gé'nérýatio)ns futures, q'u ~éa
tions pré'senites et passées.us

Lat misé'rico)rde de I)iu s'étend d'geintg sur ceux qui le

Ia dpoéla force du sont brlas;
Ia dipersé ceux qui avaien dans l etci.u des pensées

11 a renversé les puissants deu leurvs trOlus,
Et il a évlevé les liiuiiblus.
Les affaméls, il les al rassasiés4' de biens,
Et les ries, il les a renivoyé's vidles. (Saint Lue T, -50-52).

Enfin l'acetion dle grâQes de Marie atteint sonl suprèmet,
degré. lm Vierge ne se cente plus de remeree Dieu pour
des bienfaits accordés à des persolnes particulièr-es, elle rend
(les actions de grcspour le salut aveordé' ài tout un Peuple.
Une partie de la nation Jiuive était retefidèle( aux enseigne-
ments dles patriarehejtýs et dles pro;phè(ýtes. Leurjj % uévraic~e
est enfin réconpensée Par lsirntion du Fils de Dieu. Leur


